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Dans ce court chapitre, nous nous concen-
trons sur la position principale du Double
Fianche  o, qui survient après 1.c4 c5 2.Ìf3

Ìf6 3.g3 b6 4.Íg2Íb7 5.0-0 g6 6.Ìc3Íg7 7.d4 cxd4
8.Ëxd4.

Le Double Fianche  o a gagné en popularité après
que Kasparov ait démontré sa solidité et les possibi-
lités de contre-jeu qu�il recèle dans ses matches face
à Karpov, dans le milieu des années 1980. Il présente
quelques caractéristiques communes avec le Héris-
son, car les Noirs sont prêts à concéder aux Blancs
un avantage d�espace en contrepartie d�une position
 exible pourvue de possibilités de contre-a  aque.
Le fait que le Fou de cases noires des Noirs soit déjà
sur la grande diagonale a naturellement un impact
sur les événements, tout comme celui que les Blancs
aient un accès plus aisé à la case d5, que les Noirs ne
peuvent pas facilement couvrir par ...e6 en raison de
la sensibilité du pion d6. Un détail mérite d�être noté

tout de suite : les man�uvres d�une Tour noire via c5
et éventuellement le long de la 5e rangée forment une
partie importante de l�arsenal des Noirs � ce  e idée a
été montrée par Kasparov, et apparaît plusieurs fois
dans ce chapitre. Bien sûr, une méthode aussi auda-
cieuse nécessite toujours d�être justi ée par les fac-
teurs spéci ques de la position.

Les parties

Dans la partie 6, les Blancs débutent une a  a-
que sur le Roi noir sans préparation adéquate, et les
Noirs contre-a  aquent avec succès en utilisant des
méthodes typiques.

Par contraste, la partie 7 illustre une a  aque bien
structurée des Blancs, qui se révèle fructueuse quand
les Noirs échouent à trouver la défense correcte.

2. Le Double Fianchetto
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1.Ìf3 Ìf6 2.c4 b6 3.g3 c5 4.Íg2 Íb7 5.0-0 g6
6.Ìc3 Íg7 7.d4 cxd4

Les Noirs peuvent dévier de la suite principale
en jouant 7...Ìe4, mais cela ne jouit pas d�une bon-
ne réputation.

8.Ëxd4 (D)

 XABCDEFGHY
 8rs-wk+-t(
 7zl+pzpvp�
 6-z-+-sp+&
 5+-+-+-+-%
 4-+PW-+-+$
 3+-S-+NZ-#
 2PZ-+PZLZ"
o 1T-V-+RM-!
 xabcdefghy

Comme nous l�avons remarqué plus haut, le
Double Fianche  o est un proche parent du Héris-
son, mais les di  érences sont ne  es. Le Fou g7 est
clairement plus actif sur la grande diagonale qu�il
ne l�est en e7. Structurellement, quand le pion bou-
gera en d6 il ne sera pas immédiatement vulnéra-
ble, mais d�un autre côté la case d5 est faible, et les
cases noires de l�aile roi vont devenir faibles si le
Fou g7 vient à être échangé.

8...d6
C�est le coup le plus souple, et peut-être le

meilleur. Les Noirs e  ectuent des coups de déve-
loppement utiles sur l�aile dame avant de dé nir la
position de leur Roi en roquant.

Au lieu de cela, l�automatique 8...0-0?! est im-
précis � les Blancs répliquent 9.Ëh4!, avec l�idée
d�échanger les Fous de cases noires par Íh6 sans

perte de temps. Après 9...d6 10.Íh6 Ìbd7 11.Îfd1
Îc8 12.b3 a6 13.Îac1 (D), voilà un exemple instruc-
tif :

 XABCDEFGHY
 8-+rw-tk+(
 7+l+nzpvp�
 6pz-z-spV&
 5+-+-+-+-%
 4-+P+-+-W$
 3+PS-+NZ-#
 2P+-+PZLZ"
o 1+-TR+-M-!
 xabcdefghy

13...Íxh6? (ceci est une grave erreur : les Noirs
perme  ent à la Dame adverse de dominer plu-
sieurs cases sur l�aile roi ; meilleur est, par exemple,
le typique 13...Îc5, menaçant ...Îh5 et forçant les
Blancs à échanger les Fous � les Blancs joueraient
alors 14.Íxg7 et rapatrieraient ensuite leur Dame
au centre, une fois  sa tâche sur l�aile roi accomplie)
14.Ëxh6 b5. L�idée des Noirs est d�exploiter le fait
que la Dame blanche est en h6 pour tenter de créer
du contre-jeu sur l�aile dame, mais les inconvénients
sont plus grands. Après 15.Ìg5!Íxg2 16.Êxg2 bxc4
17.Îd4 cxb3 18.Îh4 Îe8, l�analyse montre que les
Blancs obtiennent un avantage décisif au moyen de
19.Ìce4!. Au lieu de quoi Gústafsson-Babula, Bun-
desliga 2003/4, continua par 19.Ìxh7 Ìh5 20.Îxh5
gxh5 21.Ëg5+ Êxh7 22.Ëxh5+ Êg7 23.Ëg5+ Êh7
24.Ëh5+Êg7 25.Ëg5+ 1/2-1/2. Bien que le jeu se dé-
veloppe rarement sous la forme d�une telle a  aque
directe contre le Roi, cela prouve que les Noirs ne
doivent pas sous-estimer l�importance de la sécu-
rité de leur Roi.

P A R T I E  6

Miguel Illescas | Zoltán Almási
Ch d�Europe par équipes, Göteborg 2005
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Un autre coup possible est 8...Ìc6, qui n�est pas à
la mode. Après 9.Ëf4 (retarder le roque permet aux
Noirs de contrer 9.Ëh4 par 9...h6!, empêchant Íh6,
et menaçant de harceler la Dame blanche avec un
possible ...g5) 9...Îc8 10.Îd1 (rendant inconfortable
le placement de la Dame en d8, tout en soutenant
un éventuel Ìd5) 10...d6 11.b3 (un coup quasiment
toujours utile ; une autre possibilité est 11.Íd2 pour
jouer Îac1) 11...Ìe4?! (en jouant 11.b3, les Blancs
ne craignaient pas ce bond ; 11...0-0 est meilleur,
la partie pouvant alors se poursuivre par 12.Íb2
Ëc7 13.Ëh4 a6 14.Íh3 {remarquez ce coup qui ac-
tive le Fou : il revient dans beaucoup de positions}
14...Îb8 15.Îac1, avec la partie la plus agréable pour
les Blancs) 12.Ìxe4! Íxa1 13.Ía3 Íg7 14.Ìfg5 0-0
15.Ìxh7! Êxh7 16.Ìg5+ Êg8 17.Ëh4 Îe8 (D).

 XABCDEFGHY
 8-+rwr+k+(
 7zl+-zpv-�
 6-znz-+p+&
 5+-+-+-S-%
 4-+P+-+-W$
 3VP+-+-Z-#
 2P+-+PZLZ"
O 1+-+R+-M-!
 xabcdefghy

18.Íh3!! Êf8 19.Ìe6+! Êg8 20.Ìg5 Êf8 21.Ìe6+
Êg8 22.Ìxd8 Îcxd8 23.Íg2Íf6 24.Ëh6 e6 25.h4 d5
26.h5 Íg7 27.Ëg5 dxc4 28.Îxd8 Îxd8 29.bxc4 gxh5
30.Íb2 e5 31.Íd5 Îd6 32.Ëxh5 Îd7 33.Ëf5 1-0,
Ribli-Kouatly, Lucerne ChMÉq 1985.

9.Íe3
Il est plus habituel de jouer 9.Îd1 d�abord. Nous

savons déjà que 9.Ëh4?! n�est pas précis à cause de
9...h6!. En général, Íe3 est joué plus tard, quand il
n�existe plus d�autre coup utile en connexion avec
l�idée Ëh4 et Íh6.

Une possibilité découlant de Íe3 est de conti-
nuer par Ëd2 et Íh6. La Dame restera alors cen-
tralisée après un échange des Fous en g7, ce qui

sera un avantage dans beaucoup de scénarios, bien
que cela réduise évidemment aussi les chances des
Blancs de lancer un assaut direct sur le Roi noir.

Une autre idée, rarement employée, est de
développer le Fou c1 en b2 : 9.Îd1 Ìbd7 10.b3
Îc8 11.Íb2  0-0. Maintenant, 12.Ëe3 fut joué par
Karpov contre Kasparov dans l�avant-dernière
partie de leur match de 1986. Les Noirs choisirent
12...Îe8, qui, en défendant le pion e7, libère la Dame
de ce  e charge. Après 13.Îac1 a6, les Blancs jouè-
rent le bizarre 14.Ía1, et les Noirs réalisèrent une
man�uvre standard : 14...Îc5!, avec l�idée de percer
avec ...b5. Après 15.a4, les Noirs s�organisèrent par
15...Ëa8!, obtenant un bon jeu, Karpov-Kasparov,
Londres/Leningrad ChM (23) 1986.

9...Ìbd7 10.Îac1 (D)

 XABCDEFGHY
 8r+-wk+-t(
 7zl+nzpvp�
 6-z-z-sp+&
 5+-+-+-+-%
 4-+PW-+-+$
 3+-S-VNZ-#
 2PZ-+PZLZ"
o 1+-T-+RM-!
 xabcdefghy

10...Îc8
Retarder le petit roque par des coups utiles limite

les options des Blancs. Une fois que les Blancs ont
joué Íe3, 10...0-0 est logique, menaçant 11...Ìe4. Il
peut suivre, par exemple, 11.Ëd2, les Noirs pouvant
poursuivre par 11...a6. Puisque la Dame blanche ne
contrôle pas e4, il est aussi possible d�échanger les
Cavaliers au moyen de 11...Ìe4, la partie Delchev-
�tohl, Championnat de Croatie par équipes (Pula)
1999, ayant continué par 12.Ìxe4Íxe4 (D).
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 XABCDEFGHY
 8r+-w-tk+(
 7z-+nzpvp�
 6-z-z-+p+&
 5+-+-+-+-%
 4-+P+l+-+$
 3+-+-VNZ-#
 2PZ-WPZLZ"
O 1+-T-+RM-!
 xabcdefghy

13.Íh3 (ce  e idée apparaît fréquemment : les
Blancs évitent l�échange du Fou et exercent une
pression sur le Cavalier d7, avec l�idée d�un futur f3
suivi de e4) 13...Ìe5 (un préliminaire à ...a6 ; après
le �naturel� 13...a6, les Blancs obtiennent un jeu quel-
que peu meilleur par 14.Íxd7 Ëxd7 15.Íxb6 Íxf3
16.exf3 Ëb7 17.Íd4 Íxd4 18.Ëxd4 Ëxf3 19.Îfe1)
14.Ìd4 a6 15.b3Ëc7 16.f3Íb7 17.Ìc2 Îab8 18.Ìb4
e6, et les Noirs ont fait tout le nécessaire et obtenu
un bon jeu.

11.b3 0-0
Il était toujours possible de retarder le roque

avec encore un autre coup utile, 11...a6. Le saut
12.Ìd5 est ino  ensif � après 12...0-0, dans la ren-
contre Illescas-Khalifman, Dos Hermanas 2003,
les Blancs ne trouvèrent aucune façon d�intensi er
la pression, et simpli èrent avec 13.Ìxf6+, qui ne
causa aucun problème aux Noirs.

12.Ëh4
Ou 12.Ëd2 a6 13.Îfd1, et ensuite :
a) 13...Ìe4 14.Ìxe4 Íxe4 (avec cet échange, la

poussée ...b5 gagne en force) 15.Ìe1Ìf6 (15...Íxg2
16.Ìxg2 b5 semble plus logique, avec une posi-
tion raisonnable), et après la man�uvre familière
16.Íh3!, la  position noire se dégrade étonnamment
vite. Dans la partie Ivanchuk-Aronian, Morelia/
Linares 2006, il suivit 16...Îb8 17.Ìd3Ía8 (avec du
recul, 17...Íb7 est meilleur) 18.f3! e6 19.Íf2! Îe8?!
20.Ìb4! et la position noire devint critique.

b) 13...Îe8 fut joué dans la rencontre Gulko-
Grishchuk, Beersheba 2005, où une position simi-

laire survint après 14.Íh3 Îc7 15.Íh6 Îc5 16.Íxg7
Êxg7 17.Ëd4Ëc7 18.e4 Êg8 �l�avantage des Blancs
est minime.

12...a6 13.Íh6 (D)
L�alternative est d�occuper la colonne centrale

avec le naturel 13.Îfd1, que nous verrons dans la
prochaine partie.

 XABCDEFGHY
 8-+rw-tk+(
 7+l+nzpvp�
 6pz-z-spV&
 5+-+-+-+-%
 4-+P+-+-W$
 3+PS-+NZ-#
 2P+-+PZLZ"
o 1+-T-+RM-!
 xabcdefghy

13...Îc5
Ce coup est sûrement déjà dans l�arsenal posi-

tionnel du lecteur. Il menace ...Îh5, soutient ...b5,
et déblaie le passage pour transférer la Dame vers
l�aile dame.

14.Ìg5?!
Trop optimiste. 14.Íxg7 Êxg7 est plus naturel.

Alors :
a) Revenir au centre par 15.Ëd4 est aussi une

continuation naturelle. Un exemple illustre, un peu
dévalué par le fait qu�il s�agissait d�un blitz, conti-
nua par 15...Ëa8, après quoi 16.Îfd1 permit 16...b5,
résolvant les problèmes des Noirs. Yermolinsky-
Kasparov, W  k aan Zee (blitz) 1999, se poursuivit
par 17.cxb5 axb5 18.b4 Îc4 19.Ëe3, et ici, au lieu
de 19...Ëa3, le naturel 19...Îfc8! était meilleur. Les
Blancs peuvent améliorer avec l�agaçant 16.Ìa4!,
de telle sorte qu�il est meilleur de jouer 15...b5!,
avec un bon jeu.

b) Dans la rencontre Suvrajit-Konguvel, Ch
Indien (Visakhapatnam) 2004, il suivit 15.a4, stop-
pant ...b5, mais la position des Noirs est saine et
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ils se réorganisèrent sans problèmes par 15...Ëa8
16.Ëd4Îfc8 17.Îcd1Ìe5 18.Ëe3Î8c7 19.Ìe1Íxg2
20.Ìxg2 Ëc6 21.f3 e6, avec une bonne partie.

14...Íxg2 15.Êxg2 (D)

 XABCDEFGHY
 8-+-w-tk+(
 7+-+nzpvp�
 6pz-z-spV&
 5+-t-+-S-%
 4-+P+-+-W$
 3+PS-+-Z-#
 2P+-+PZKZ"
o 1+-T-+R+-!
 xabcdefghy

15...b5!
C�est une course entre l�a  aque noire sur l�aile

dame et celle des Blancs sur l�aile roi. Aucun che-
min perme  ant aux Blancs de réaliser des progrès
n�est visible, alors que les Noirs frappent facilement
les premiers à l�aile dame.

16.Ìd5
Continuant l�o  ensive, mais le Roi noir est fer-

mement défendu. Après 16.Íxg7 Êxg7 17.Ìge4
(si 17.Ìce4, alors 17...h6! gagne du matériel), la
structure des Blancs est endommagée par 17...Ìxe4
18.Ìxe4 Îh5 19.Ëf4 bxc4, puisqu�ils doivent re-
prendre avec le pion.

Si 16.cxb5, les Noirs deviennent dangereuse-
ment actifs le long des colonnes de l�aile dame après
16...Ëa8+! 17.Ìf3 Îfc8, 18.Íd2 pouvant être contré
par 18...g5 suivi de 19...g4.

16...bxc4 17.bxc4 e6 18.Ìf4
Les Blancs émergent avec une faiblesse en c4

sans aucune compensation après 18.Íxg7 Êxg7
19.Ìxf6 Ìxf6.

18...Îe8
Se prémunissant contre la menace 19.Íxg7 suivi

de Ìxe6+. L�a  aque blanche a besoin de renforts,
mais il semble qu�aucun chemin ne perme  e à ces

derniers d�arriver.
19.Îfd1
Après le spectaculaire 19.Íxg7Êxg7 20.Ëh6+!?,

la Dame est en sécurité, mais après 20...Êg8!, l�a  a-
que des Blancs débouche sur une impasse.

19...Ëa5!
Menaçant de gagner le Cavalier g5, et forçant

des concessions. Le champ de bataille est décalé à
l�aile dame, et les pièces blanches sont éloignées, de
telle sorte que l�issue de la partie n�est pas di   cile
à prévoir.

20.Ì  3 (D)

 XABCDEFGHY
 8-+-+r+k+(
 7+-+n+pvp�
 6p+-zpspV&
 5w-t-+-S-%
 4-+P+-+-W$
 3+-+-+-ZN#
 2P+-+PZKZ"
O 1+-TR+-+-!
 xabcdefghy

20...Ëc7!
Avec la menace 21...d5.
21.e4Ìe5
S�emparant du pion c4 � le reste est simple.
22.f3Ìxc4 23.Îc3Ëa5 24.Íxg7Êxg7 25.e5Ìxe5

26.Îxc5Ëxc5 27.Ëf4Ìd5 0-1


